
 

 

 

 

 

ORGANISATION DE LA LUTTE 

CONTRE LE RAT MUSQUE 

EN FLANDRE MARITIME 

 

 

 

Historique 

 

Crée en 1970, le Groupement Intercantonal de Défense contre le Rat Musqué 

de Flandre Maritime est un syndicat regroupant toutes les communes (49) et 

collectivités situées sur la Flandre Maritime. Le Groupement a pour vocation de 

se substituer aux collectivités locales dans la lutte « obligatoire » contre le rat 

musqué (arrêté préfectoral). 

 

La Flandre Maritime est une région dont le niveau des terres est inférieur à 

celui de la mer.  Afin de maîtriser d’éventuelles inondations, l’homme a 

toujours dû aménager de nombreux fossés et canaux recueillant et pompant 

les eaux avant leur rejet dans la mer. 

Aujourd’hui la Flandre Maritime compte environ 120 km de canaux (gérés par 

l’Etat) et 636 km de watergangs (gérés par les Waeteringues, association forcée 

de propriétaires). 

 

L’omniprésence de l’eau explique la forte présence des rats musqués sur le 

territoire.  

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Lutte mécanique 
 

 

Afin de mieux organiser leur travail, un planning a été élaboré en collaboration 

avec les piégeurs et les sections des Waeteringues. 

D’autre part, les particuliers souhaitant l’intervention des piégeurs chez eux ou 

sur un secteur donné, contactent le secrétariat du Groupement qui transmet le 

message aux piégeurs. 

Ceux-ci jugeant des priorités d’interventions, passent chez les propriétaires 

lorsqu’ils piègent dans leur section. 

Enfin, chaque fin de mois, les piégeurs donnent leurs relevés afin d’établir des 

statistiques et justifier leur travail. 

Les différents résultats sont communiqués par le biais de l’Assemblée Générale 

annuelle et des communiqués de presse. 

 

 

 

 

Nombre des captures de rats musqués entre 2003 et 2008 

 

 

2003 2004 2005 2006 2007 2008 2003/2008 

Janvier 333 304 288 434 425 465 40% 

Février 357 122 252 399 429 571 60% 

Mars 506 308 115 136 67 165 -67% 

Avril 326 355 194 293 260 417 28% 

Mai 376 270 164 339 401 466 24% 

Juin 410 253 131 447 449 382 -7% 

Juillet 221 291 438 395 477 511 131% 

Août 208 125 311 282 282 418 101% 

Septembre 456 313 600 426 659 691 52% 

Octobre 606 434 616 579 520 778 28% 

Novembre 465 260 490 491 562 574 23% 

Décembre 291 240 308 326 216 357 23% 

 

 

 



 
 

 

Il est à noter que le GDON de Flandre Maritime a devancé les nouvelles 

directives interdisant la lutte chimique et n’a donc pas déposé d’appâts 

empoisonnés en 2009. 

 

Lutte transfrontalière 
 

Depuis plusieurs années, le GDON de Flandre maritime s’est engagé sur des 

projets financés par les programmes européens. 

 

Ces projets ont permis l’embauche de piégeurs supplémentaires sur le 

territoire de la Flandre Maritime et notamment sur les communes frontalières. 

 

La collaboration avec les équipes de piégeurs des autres secteurs du 

programme  a permis aussi d’améliorer les techniques de lutte contre le rat 

musqué. Le nombre de capture a sensiblement diminué sur les communes 

frontalières reprises dans les projets européens. 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le GDON de Flandre Maritime s’est engagé depuis le 1
er

 avril 2008 sur un 

nouveau projet financé par le programme INTERREG IV : CARTORA. 

 

En effet, malgré le travail effectué dans le cadre du projet précédent, 

LUTANUIS, il est nécessaire d’accentuer le travail transfrontalier. Les 

partenaires du projet CARTORA souhaitent mettre en place des outils 

communs. 

 

La mise en place d’outils communs permettra : 

 

- la création d’une cartographie transfrontalière des zones infestées de mener 

une étude scientifique sur la certification des pièges l’accentuation de la 

collaboration transfrontalière dans la lutte contre le rat musqué tout en 

respectant l’environnement  

-  l’apprentissage linguistique français et néerlandais 

 

Tous ces éléments conduiront à la mise en ligne d’un site Internet bilingue.  

 

Ce projet visant à une lutte plus efficace du rat musqué permet: 

 

- la protection du milieu en limitant les dégâts sur les berges des cours 

d’eaux et par extension leurs besoins de dévasement,   



- l’abandon ou la diminution, selon les acteurs, d’une lutte chimique a un 

impact favorable sur la biodiversité et sur les risques de pollution des 

sols et de l’eau, 

- la recherche aux niveaux des pièges permettra d’améliorer leur efficacité 

et de limiter la souffrance animale.  

 

Ainsi ce projet a permis l’embauche d’un 4
ème

 piégeur et d’assurer un 

secrétariat à mi-temps. 

 

 


